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EN MATIÈRE DE LUTTE RIEN 
N’EST INÉLUCTABLE  ! 
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	 En 2012, la direction du groupe Thales (Vigneron 
à l’époque) avait décidé de vendre l’intégralité de notre 
activité radiologie localisée essentiellement à Moirans en 

Isère (plus de 700 sala-
rié-e-s). Après une mo-
bilisation éclair et puis-
sante de tous les acteurs 
sociaux et politiques du 
bassin d’emploi, la direc-
tion du groupe fût obli-
gée, 3 mois seulement 
après l’annonce officielle 
de la vente, de refermer 
piteusement ce dossier.

	 Premier constat : en matière de lutte rien n’est 
inéluctable sauf à se laisser faire. Ce constat peut être 
étendu à toutes les luttes et contre-réformes 
en particulier celle des retraites. 
	 Deuxième constat : cette tentative 
de cession nous a questionné sur le rôle du 
syndicalisme dans l’établissement. Le fonc-
tionnement des instances CSE, CSEC, com-
missions est nécessaire mais pas suffisant. 
Le syndicalisme doit aussi interroger la stra-
tégie économique de l’entreprise et être en 
capacité de proposer des alternatives. 
	 Donc dès l’arrêt de la cession en 
septembre 2012, la CGT a créé un collec-
tif radiologie et s’est dotée d’un site web dédié (http://
imageriedavenir.fr/). Pas moins de 9 bulletins d’analyse 
ont été édités depuis avec comme revendication centrale 
la création d’une branche médicale à part entière dans 
Thales, soit une sixième verticale complétant ainsi celles 
de l’avionique, de la défense, de la sécurité, du spatial et 
du transport. En 8 ans nous avons multiplié les rencontres 
avec des professionnels de santé et des hospitaliers, avec 
la direction du groupe, avec les représentant-e-s de l’Etat 
au plus haut niveau. Dans la même optique, nous avons 
tenté de créer des synergies entre plusieurs entités de 
Thales sur la base de compétences mobilisables pour le 
médical. Ce travail sans relâche s’est traduit en 2019 par la 
présence, au sein du Comité Stratégique de Filière Santé 
(un organisme adossé directement au ministère de l’éco-
nomie, présidé par Mr Belingard le PDG de Biomérieux), 
d’un représentant de la CGT provenant du site de Moirans, 
seul présence de Thales dans ce CSF. Nous portons dans 
ce CSF un projet de financement d’une plateforme d’in-

dustrialisation et de prototypage dans l’imagerie sous X.  
Ce projet repose sur la création d’un centre d’industriali-

sation et de 
R&D sur le 
site histo-
rique de la 
r a d i o l o g i e 
Thales à 
Moirans en 
Isère, tiré par 
les besoins 
des clients 
finals, en 
p r o f i t a n t 
d’un écosys-
tème très 
riche : CEA, 
LETI, ST Mi-

cro, SOITEC, des universités et de nombreuses start-up.
Une présentation liée à ce projet sera faite au COMité 

EXécutif du CSF santé en mars 2020. 
Avec une particularité puisque cette  
présentation et le projet seront portés 
conjointement par la CGT Thales et la 
direction de la Business Line MIS.
	 Ces 8 dernières années, qu’ont fait 
les autres organisations syndicales pour 
tenter de péreniser le médical dans 
Thales ? C’est très simple : rien ! C’est 
une différence majeure dans les pra-
tiques syndicales entre la CGT en par-
ticulier dans Thales et les autres orga-

nisations syndicales. 
	 Faire vivre les instances représentatives du per-

sonnel, organiser le 
rapport de forces, 
répondre aux pro-
blématiques des 
salarié-e-s au quo-
tidien, négocier 
puis signer ou  non 
des accords est une 

des dimensions du syndicalisme. L’autre dimension tout 
aussi importante consiste à porter un regard attentif et 
critique sur la stratégie de l’entreprise, et d’avoir le cou-
rage de la contester en avançant le cas échéant des alter-
natives industrielles. La stratégie de l’entreprise concerne 
nos emplois d’aujourd’hui et surtout ceux de demain. 
	 C’est ce travail commencé en 2012 que nous 
poursuivons aujourd’hui ! A suivre ...

http://imageriedavenir.fr/
http://imageriedavenir.fr/
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	 Le site Vendômois fut créé en 1936 sous le nom d’AMA 
(Ateliers Mécaniques Aéronautique) puis rattaché en 1964 au do-
maine d’activité aéronautique civile et militaire de Jaeger. 
En 1983, pendant quelques mois l’établissement porte le nom de 
Jaeger Avionique et System. En 1984, Jaeger cède ses produits aé-
ronautiques au groupe Thomson-CSF, l’établissement prend alors 
le nom de Nonatrentelec. En 1985, l’établissement prend le nom 
de Société Vendômoise d’Avionique filiale de la division aéronau-
tique de Thomson-CSF. En 1989, fusion des sociétés Crouzet, EAS 
et SFENA avec la division aéronautique de Thomson-CSF. Des fa-
brications venant notamment de Crouzet et de la SFENA intègrent 
le site de Vendôme. En 1994, la Société Vendômoise d’Avionique 
intègre Sextant Avionics et prend son nom. Fin 2000, passage de 
Thomson CSF à Thales.
	 Au fil du temps, le site de Vendôme s’est diversifié en pro-
duisant des indicateurs et des transmetteurs mécaniques, élec-
tromécaniques et électroniques puis des sondes et depuis 2010 
des calculateurs électroniques embarqués et des visus.
Thales AVS Vendôme produit des équipements pour avions et hé-
licoptères (civil et militaire).  
	 Ces équipements fournissent à l’équipage naviguant des 
moyens de contrôle, de navigation et de communication qui per-
mettent l’accomplissement de la mission de vol avec la produc-
tion de 50 000 Produits par an, 800 000 instruments en service et 
650 Références vivantes.
Thales AVS Vendôme c’est deux sites : 
- 1 principal avec la production
- 1 secondaire avec la réception, le magasin et l’expédition
Thales AVS Vendôme compte 550 salarié-e-s et a actuellement 
recours à 100 intérimaires plus des prestataires et des sous-trai-
tants notamment dans son site secondaire.
La production est divisée en cinq lignes de produits :
- Ligne SPI (Sondes de Pression et d’Incidence) : Sondes Pitot, 
Sondes d’Incidence

- Ligne IEL (Instruments Electroniques) : Postes de commande, 
Indicateurs de navigation et contrôle de vol dont l’ICS (Instrument 
Combiné de Secours) qui regroupe les fonctions de l’altimètre de 
l’anémomètre et de l’horizon. Cet instrument a été développé à 
Vendôme quand l’établissement avait encore une direction tech-
nique.   
- Ligne IEM (Instruments Electromécaniques) : Altimètres, Hori-
zons, Asservis, Contrôles moteur, Galvanomètres, Transmetteurs, 
Capteurs et des sous-ensembles micromécaniques                                     
- Ligne ECE (Equipements Calculateurs Embarqués) : Calculateurs 
embarqués  
- Ligne CVE (Calculateurs Visualisations Embarqués) : Calculateurs embarqués et visus embarquées  
Thales AVS Vendôme produit aussi des pièces et sous-ensemble pour les réparations effectuées sur le site ASW 

à Châtellerault.
		
	 L’établissement de Vendôme calque donc sa riche his-
toire industrielle sur l’histoire de l’aviation de ses débuts à 
aujourd’hui. Chacune des étapes et dates marquant ce site, 
son collectif de travail, ses savoirs, ses usages, d’une identi-
té très particulière. 

ECLAIRAGE : AVS VENDÔME

Rédaction : pourrais-tu 
te présenter et nous indi-
quer quel est ton travail ?
Virgile : je suis originaire 
du vendômois, je suis in-
tégrateur sur les sondes 
de pression PITOT depuis 
2005. Il s’agit d’un  poste 
où nous devons maîtriser 
plusieurs métiers tels que 
l’ajustage, le bobinage, le 

brasage, le montage, l’utilisation du tour, de la 
fraiseuse. Le temps de formation pour la réa-
lisation d’une sonde peut s’avérer très long dû 
à la maitrise parfaite de tous ces éléments. 
Rédaction : Quelle est ta formation et quelle 
est ta progression dans l’entreprise ? 
Virgile : J’ai fait un CAP-BEP chaudronnerie 
sur 2 ans et j’ai poursuivi sur un BAC PRO en 
chaudronnerie sur 2 ans également. Après 
plusieurs expériences en entreprise, j’ai inté-
gré Thales en qualité d’intérimaire et après 6 
mois de travail, l’embauche m’a été proposée. 
Par la suite, environ 6 mois après ma prise de 
poste, le rôle d’animateur d’ilot m’a été confié 
pour mettre en place le rétrofit sur les sondes 
PITOT C16195BA. 
Rédaction : En quoi la CGT t’a été utile ?
Virgile : Il y a quelques années la direction 
a souhaité modifier les horaires d’équipe, la 
CGT a organisé la riposte et les horaires ont 
été maintenus avec notamment la débauche 
plutôt le vendredi soir ce qui a été très appré-
cié par les personnes concernées. 

TÉMOIGNAGE

La rubrique éclairage se fixe comme objectif 
de présenter l’activité d’un établissement 
d’AVS et de mettre en valeur le collectif de 
travail. Ces salarié-e-s qui chaque jour de 
l’opérateur/opératrice aux ingénieur-e-s et 
cadres en passant par les technicien-ne-s et 
administratifs/ves, contribuent à la richesse de 
l’entreprise. Ce collectif est trop souvent négligé 
voire parfois déconsidéré par des directions 
obnubilées par le chiffre en bas de page.
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NEGOCIATIONS SUR LES 
DÉPLACEMENTS
Vers une accord groupe ?
Dans cette négociation qui dure depuis de nombreux 
mois, et après plusieurs réunions stériles, la Direction 
arrive enfin avec des propositions reprenant partielle-
ment le projet intersyndical impulsé par la CGT.

Quelques avancées :
Le sujet de la politique voyage continue d’être un élé-
ment bloquant dans cette négociation. Malgré tout, la 
direction du Groupe a accepté d’intégrer notre pro-
position, précisant que la politique voyage devra res-
pecter l’ensemble des dispositions de cet accord. Ce 
n’est tout de même pas “révolutionnaire”…
Concernant les conditions de déplacements propre-
ment dites, là encore notre proposition de faire in-
tégrer le voyage en train en 1ère classe pour touset 
toutes, ainsi que des vols en classe affaire au delà 
d’une duré de déplacement, a été pris en compte.
Concernant l’indemnisation des contraintes liées au 
fait de devoir découcher, la direction reprend notre 
proposition de voir les primes majorées de 10% pour 
les déplacements en dehors de la France métropoli-
taine. De plus les fonctions supports et les formations 
clients ne sont plus exclues pour l’attribution de cette 
prime trimestrielle.
Enfin là encore, à notre demande, il devrait être inté-
gré un chapitre concernant la protection des données 
individuelles liées à l’outil de géolocalisation des sa-
larié-e-s dans les pays à risque (SSF Locator mis en 
place récemment).

Quelques points encore potentiellement 
bloquants :
Concernant les conditions de déplacements propre-
ment dit, il faudrait avancer sur les définitions des 
remboursements de frais, pour éviter justement que 
les politiques voyages des sociétés de viennent créer 
des conditions différentes pour les salarié-e-s du 
Groupe.
Concernant les temps de déplacement, il reste né-
cessaire de clarifier que ceux-ci seront bien pris en 
compte pour les salarié-e-s soumis.es à un forfait en 
heures.
Il est aussi important de préciser comment sera res-
pecté le repos entre deux journées de travail en cas 
de retour tardif d’un déplacement. 
Enfin il est encore nécessaire aussi de clarifier l’acqui-
sition de repos en cas de déplacement le week-end.

Les 2, mon président, pourrait-on dire !

Mais ce n’est pas si simple.

Alors que des millions de personnes luttent pour s’opposer 
à la casse de notre système de retraite solidaire et que 70 % 
des salarié-e-s sont opposé-e-s à cette réforme, il serait in-
congru qu’un syndicat favorise le versement d’une prime ve-
nant immanquablement baisser les sommes allouées aux 
politiques salariales Thales. En effet, cette prime est exoné-
rée de toutes cotisations, et donc viendrait à nouveau ré-
duire les recettes permettant le financement de nos re-
traites.

Nous pouvons affirmer que les 4 millions d’euros, consacrés 
par Thales à cette prime, se font par ponction sur le budget 
des NAO, et que de ce fait, les salarié-e-s sont perdant-e-s, 
deux fois :
•	 La première, par une politique salariale et des mesures 

récurrentes infé-
rieures à ce qui était 
possible. 

•	 La deuxième, par 
l’exonération pour la 
ou le salarié-e, mais 
surtout l’employeur, 
des cotisations à 
verser à la Sécuri-
té Sociale et donc à 
nos retraites

Par conséquent, la CGT Thales s’est concentrée sur deux 
choses :
•	 Les NAO pour le juste paiement des qualifications des 

salarié-e-s.
•	 La lutte pour la défense et l’amélioration de nos sys-

tèmes de retraites.

Aujourd’hui, notre action se poursuit, et bien que nous ne 
lâcherons pas sur ces sujets, le versement de la prime, sur 
décision unilatérale de la Direction, doit l’être en faveur des 
bas salaires jusqu’au plafond de la Sécurité Sociale et to-
talement décorrelée de la politique salariale.

ACCORD SUR LA MOBILITÉ
DES RÈGLES COMMUNES

L’accord sur la mobilité a été signé par l’ensemble des or-
ganisations syndicales. Cet accord uniformise les pratiques 
jusqu’à présent décidées unilatéralement par la Direction, 
telles le guide «Je Bouge», et appliquées de manières diffé-
renciées selon les établissements.  Grâce à cet accord tous/
tes les salarié-e-s du Groupe sont sur un pied d’égalité, et 
surtout bénéficieront de certaines mesures qui, par rapport 
aux pratiques existantes, ont été revues à hausse.
Le périmètre de cet accord ne concerne que les mobilités 
individuelles de France vers la France.

PRIME MACRON OU AUGMEN-
TATION DES SALAIRES ?

GILETS
JAUNES

RÉSULTATS THALES 2019 : L’AN-
NÉE DE TOUS LES RECORDS !

Prise de commandes (+19%), chiffre d’affaires (+16%), 
rentabilité (10,9%), dividendes (+27%).

Et dans le rôle du dindon de la farce en 2020 : la 
politique salariale !

ACTUALITÉ DU GROUPE THALES



•	 Actualité AVS : http://tav.cgtthales.fr/
•	 Vos accords Thales : http://coord.cgtthales.fr/
•	 Les dispositions sociales Thales : http://www.thadis.com
•	 L’Imagerie Médicale Thales : http://imageriedavenir.fr/
•	 La référence syndicale des ICT : www.ugict.cgt.fr
•	 Vos Délégué-e-s Syndicaux Centraux : Sylvie Borrell (Valence), 

Pascal Delouche (Moirans), Dominique Ferrachat (Toulouse), Nicolas 
Michel (CSC), Pierre-Franck Miré (Vélizy)

f a c e -
book.
com/
UGICT
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BL MIS : GESTION ACTIVE DE L’EMPLOI 

NÉGOS AVS À VENIR
Travail atypique à partir de février 2020 et d’autres 
thèmes à définir. N’hésitez pas à nous faire part de vos 
remarques, de vos idées sur tous les sujets notam-
ment les accords en cours de négociation.

ACTUALITÉS DE LA SOCIÉTÉ AVS

VOS CONTACTS LOCAUX

Les 3 organisations 
syndicales représen-
tatives d’AVS CGT, 
CFDT et CFE/CGC 

ont signé l’accord de mise en oeuvre d’une Gestion Active 
de l’Emploi dans la BL MIS. Cet accord prévoit de sup-
primer 62 postes à AVS Moirans RAD avec une mise en 
oeuvre immédiate et s’étalant jusqu’à fin 2021. Pour AVS 
Vélizy, le plan de suppression de 62 postes ne se mettra 
en application en janvier 2021 qu’après évaluation de la 
situation de cet établissement sur des données actuali-
sées par le CSEC en octobre 2020. Auquel s’ajoutent 13 
postes supplémentaires dans les fonctions centrales 
dans la BL MIS avec une mise en oeuvre immédiate.
Pour rappel, la CGT a porté avec la CFE/CGC un 
contre-projet intersyndical de GAE ; la CFDT AVS n’ayant 
jamais daigné nous répondre. De fait, l’accord issu de plus 
de 5 mois de négociation comporte un grand nombre de 
dispositions sociales soit améliorées par rapport à l’ac-
cord de GAE précédent, soit innovantes telles que la mo-
bilité temporaire.

Salarié-e-s hors Vélizy et Moirans, ou hors poste non 
fragilisé, mode d’emploi
Les salarié-e-s hors sites impactés peuvent bénéficier 
des dispositions contenues dans cet accord à une seule 
condition : que le départ du ou de la salariée d’un site 
ou d’un poste non fragilisé bénéficie à un-e salarié-e  
identifié-e sur un poste fragilisé. C’est ce qu’on appelle 
«bénéficier de la GAE par solidarité» !

Les dispositions contenues dans cet accord
•	 (*) Mise à Disposition (MAD)  : il s’agit d’une mesure 

d’âge permettant de bénéficier d’une «pré-retraite» 
dont la durée ne peut excéder 42 mois avec une du-
rée minimale de 12 mois. Durant cette période, les 
salarié-e-s restent inscrit-e-s dans l’effectif de l’éta-
blissement. A l’issue de cette MAD le ou la salarié-e 
doit faire valoir ses droits à la retraite. Cette période 
court après le solde des congés, du CET et des tri-
mestres de compensation pénibilité, Le salaire de 
référence est calculé sur les salaires de l’année, an-
cienneté, 13ème mois, BSO inclus hors autres primes 
Le salaire réellement versé correspond à 72% du sa-
laire brut de référence. Une prime d’entrée dans le 
dispositif est aussi versée dont le montant varie en 
fonction du salaire (3 tranches). Cette prime peut être 
injectée dans le calcul du salaire de référence pour 
aller bien au-delà de 72%.

•	 (*) Départ immédiat : dès que vous avez acquis vos 
droits à la retraite, vous bénéficiez en plus des in-
demnités de départ Thales, d’une prime équivalente 
à 5 mois de salaire.

•	 (*) Mobilité groupe : les conditions de la mobili-
té groupe et sa sécurisation sont améliorées dans 
le cadre de la GAE et bénéficie d’une prime variant 
entre 1/3 et 1 PMSS (**) suivant l’éloignement géo-
graphique

•	 (***) Aide à la création ou à la reprise d’entreprise 
: les conditions liées à cette disposition sont iden-
tiques à l’accord groupe Anticipation : 20K€ d’aide + 
10K€ suivant le projet avec le soutien sur votre dos-
sier des professionnels du GERIS.

•	 Mobilité temporaire : c’est une mesure spécifique 
pour permettre aux salarié-e-s sur un poste fragilisé 
à Moirans RAD de basculer vers une nouvelle ligne 
de production. Les frais sont intégralement pris en 
charge avec déclenchement d’une prime liée au 
temps de détachement (entre 1/3 et 1 PMSS).

•	 (*) Mobilité externe groupe : basée sur une conven-
tion tripartite où on cherche à maintenir le salaire 
et l’ancienneté. Elle contient un filet de sécurité de 
12 mois à partir de la signature du nouveau contrat 
de travail. Déclenchement d’une prime calculée en 
fonction de l’ancienneté (3 tranches). Si l’ancienneté 
n’était pas reprise, déclenchement d’une prime équi-
valente à l’indemnité de départ à la retraite. Etc. 

•	 Budget de formation dédié : notamment pour les 
formations dites lourdes. L’accord précise sans ambi-
guïté que cette formation ne doit pas préalablement 
se subordonner à l’identification d’un point de chute 
pour être acceptée. Attention : en l’abence de point 
de chute au retour de formation, pas de possibilité 
de faire valoir sa nouvelle qualification ! 

•	 (***) PASS’Compétence Geris : permet de mettre 
temporairement à disposition d’un employeur ex-
terne l’expertise et les compétences d’un-e salarié-e.

Le processus de candidature 
Un-e responsable RH sera identifié-e dans chacun des 
établissements  d’AVS. Nous vous conseillons forte-
ment d’informer vos élu-e-s CGT pour nous permettre 
de suivre vos dossiers dans les commissions de suivi et 
de vous renseigner sur vos droits !

	 (*) Disposition disponible par mesure de solidarité
	 (**) PMSS : Plafond Mensuel de la Sécurité Sociale = 3 428€
	 (***) Disposition disponible même hors GAE
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